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raut du yougoslavisme, qui lui doit sa pre­
mière consécration officielle, prophète de l’u- 
nion serbo-croate, le mécène princier et génial 
orateur dota la capitale croate d’une Académie 
des Sciences et des Arts, parée par lui du 
titre d’Académie Yougoslave (1866), d’une Uni- 
versité (1874) et d’une Pinacothèque (1882). 
Avec un délicat sentiment artistique et en vue 
de maintenir ardente la fiamme de la civilisa- 
tion latine dans les pays slaves du sud, il voulut 
ainsi faire présent à la nation d’une collec- 
tion de panneaux et de toiles appartenant à 
toutes les écoles de la peinture italienne, 
depuis Giotto jusqu’au Titien1. Je mention- 
nerai la lutte pour l’héritage sacré des apótres 
slaves, Cyrille et Métode. Furieusement com- 
battue par le gouvernement autrichien, la li­
turgie slave en Dalmatie, où l’épiscopat 
tout entier est slave 2 dans les diocèses de

1 Mgr. Strossmayer voulut mème, pour l’impor­

tante somme de 120.000 frs. contribuer à l’Association 

Dalmate de Bai amonti !

2 Le fait que les sept évèques de la Dalmatie (l’ar- 

chevèque de Zara et les évèques de Sebenico, de Spala­

to, de Makarska (auxiliaire), des iles (dont le siège est 

à Lesina) de Raguse et de Cattaro) sont tous Slaves 

est une preuve évidente que le Saint-Siège considère 

la Dalmatie comme un pays purement slave. En effet, 

si le Saint-Siège eut été convaincu qu’au moins un des 

sept diocèses avait le caractère, je ne dis pas principale- 

ment italien mais simplement mixte, il n’aurait certame-


